
COMMISSIE VOOR DE 
BINNENLANDSE ZAKEN, DE 
ALGEMENE ZAKEN EN HET 

OPENBAAR AMBT

COMMISSION DE L'INTÉRIEUR, 
DES AFFAIRES GÉNÉRALES ET 

DE LA FONCTION PUBLIQUE

van

WOENSDAG 25 MAART 2015

Namiddag

______

du

MERCREDI 25 MARS 2015

Après-midi

______

De vergadering wordt geopend om 16.07 uur en voorgezeten door de heer Brecht Vermeulen.
La séance est ouverte à 16.07 heures et présidée par M. Brecht Vermeulen.

De voorzitter: Collega’s, opnieuw welkom in onze commissie.

We verwelkomen onze eerste minister, mijnheer Charles Michel. Hij zal een aantal mondelinge vragen van 
onze commissie beantwoorden.

01 Vraag van de heer Éric Thiébaut aan de eerste minister over "het Centrum voor 
Cybersecurity België" (nr. 2481)
01 Question de M. Éric Thiébaut au premier ministre sur "le Centre pour la Cybersécurité Belgique" 
(n° 2481)

01.01 Éric Thiébaut (PS): Monsieur le président, monsieur le premier ministre, voilà maintenant de 
nombreuses semaines que l'on parle de la mise en place du Centre belge de cybersécurité. Lors de votre 
dernière présentation devant cette commission, vous nous annonciez qu'en fait d'avancement de la mise en 
place, nous en étions à la phase de recrutement du personnel, alors que les locaux avaient déjà été choisis.

Le temps mis à faire fonctionner cet outil indispensable est inquiétant, et ce d'autant plus que, dans le même 
temps, il n'y a toujours, pour autant que nos informations soient exactes, que deux personnes en charge de 
l'analyse de la sécurité informatique au CERT. Ce chiffre est à comparer avec les trente spécialistes actifs 
en ce domaine dans l'administration luxembourgeoise ou avec les quatre-vingts des Pays Bas. Il est à noter 
que le Centre n'envisage pas de gonfler démesurément les ressources humaines dans le domaine, puisque 
vous nous avez annoncé l'embauche prochaine de dix personnes, dont seulement deux informaticiens.

C'était le 13 janvier dernier. Deux mois plus tard, il ne semble pas que les arrêtés délibérés en Conseil des 
ministres devant désigner le directeur et le directeur adjoint aient été pris.

Monsieur le premier ministre, où en est le recrutement de ces directeurs? Le recrutement du reste du 
personnel est-il suspendu à ces premières désignations? Si c'est le cas, à quel horizon pensez-vous enfin 
voir lancées les activités de ce Centre belge de cybersécurité?

01.02 Charles Michel, premier ministre: Monsieur Thiébaut, il a certes fallu beaucoup de temps au 
gouvernement précédent – deux ans –, pour prendre l'arrêté qui installe le Centre. En quelques mois, nous 
avons publié l'arrêté royal qui ne l'avait pas été sous la précédente législature et nous avons immédiatement 
lancé les processus de recrutement.

Nous avons décidé de respecter l'objectivation au travers du Selor. Nous n'avons pas choisi de passer par le 
centre d'étude d'un parti politique pour recruter le directeur du Centre. Concrètement, le 21 janvier 2015, les 
profils de fonction du directeur et du directeur adjoint ont été déterminés avec le groupe de travail de 
coordination de la politique.

Ensuite, le 23 janvier dernier, nous avons réuni le Comité ministériel du renseignement et de la sécurité, 
comme cela est formellement prévu dans les arrêtés royaux en question. Depuis lors, le groupe de travail 



s'est à nouveau réuni en date du 19 mars pour marquer son accord, afin que les annonces de recrutement 
pour les fonctions soient publiées sur les sites du Selor. Cette publication interviendra sous huitaine. Cela 
signifie que la procédure de sélection du Selor, exactement comme je l'avais annoncé lors de l'entrée en 
fonction du gouvernement, devra se terminer à la fin juin 2015. C'était le timing annoncé à plusieurs reprises.

Pour ce qui concerne le recrutement des huit autres agents qui doivent compléter le CCB, cela sera aussi 
une priorité et les procédures doivent intervenir le plus rapidement possible. Dans le cadre du contrôle 
budgétaire, comme je l'avais également annoncé, les moyens nécessaires devront être mobilisés pour 
permettre à ces recrutements de devenir opérationnels et effectifs.

Je rappelle que je suis déterminé à faire en sorte que les différents services fédéraux concernés par la 
question de la cybersécurité puissent pleinement assumer leurs responsabilités respectives. Je suis 
également en mesure de vous annoncer que, depuis plusieurs mois, les conseillers de ma cellule 
stratégique ont déjà démarré les différents travaux, démarches, concertations afin de préparer le terrain, de 
sorte que les futurs directeurs et directeurs-adjoints puissent être, le plus rapidement possible, 
opérationnels.

01.03 Éric Thiébaut (PS): Monsieur le premier ministre, je vous remercie.

Permettez-moi une petite remarque préalable. J'ai l'impression que vous avez tendance à oublier que votre 
parti siégeait dans le précédent gouvernement – que vous critiquez souvent. Je trouve cela surprenant.

Cela dit, les nouvelles sont plutôt rassurantes. Théoriquement, le directeur et le directeur adjoint prendront 
les rênes de l'organe au mois de juin et pourront ainsi lancer la procédure de recrutement des huit 
personnes. Néanmoins, ne trouvez-vous pas que c'est un peu léger quand on compare cette situation avec 
les initiatives prises dans d'autres pays? J'en parlais au demeurant dans ma question.

01.04 Charles Michel, premier ministre: Monsieur Thiébaut, je vous répondrai en deux temps.

D'abord, s'agissant du passé, je me contente d'informer le Parlement en évoquant la responsabilité de mon 
prédécesseur, qui était directement engagée en ce qui concerne la cybersécurité.

01.05 Éric Thiébaut (PS): C'était une simple remarque …

01.06 Charles Michel, premier ministre: Ne soyez pas susceptible à cet égard.

01.07 Éric Thiébaut (PS): Je ne le prends pas mal du tout.

01.08 Charles Michel, premier ministre: Ensuite, au risque de me répéter, ce centre va entreprendre un 
travail de stratégie et de coordination. Nous ne supprimons pas, de même que nous n'englobons pas des 
responsabilités qui incombent à d'autres départements. Voilà simplement notre choix, qui s'exprime au 
travers de l'arrêté royal délibéré par le précédent gouvernement.

01.09 Éric Thiébaut (PS): Monsieur le premier ministre, ces précisions ayant été apportées, je reviendrai 
certainement vers vous en juin.

Het incident is gesloten.
L'incident est clos.

02 Interpellatie van mevrouw Barbara Pas tot de eerste minister over "de uitvoering van het 
Lambermontakkoord betreffende de defederalisering van delen van de ontwikkelingssamenwerking" 
(nr. 23)
02 Interpellation de Mme Barbara Pas au premier ministre sur "l'exécution de l'accord du Lambermont 
à propos de la défédéralisation de certaines parties de la coopération au développement" (n° 23)

02.01 Barbara Pas (VB): Mijnheer de premier, het Lambermontakkoord dateert al van 2001 en ik zou u twee 
artikelen in herinnering willen brengen.



Ten eerste, in het artikel 6ter van de bijzondere wet tot hervorming van de instellingen lees ik dat 
“onderdelen van de Ontwikkelingssamenwerking vanaf 1 januari 2004 overgeheveld worden, in zoverre zij 
betrekking hebben op de gemeenschaps- en gewestbevoegdheden. Een bijzondere werkgroep wordt 
opgericht die tot taak heeft om, in overleg met de sector en uiterlijk tegen 31 december 2002, een lijst voor te 
stellen van de aangelegenheden die betrekking hebben op de bevoegdheden van de Gemeenschappen en 
Gewesten inzake Ontwikkelingssamenwerking".

Ten tweede, samen met die bijzondere wet werd in de bijzondere financieringswet een artikel 68quater
ingevoegd. Dat artikel luidt: “Op basis van de overeenstemmende middelen, zoals voorzien in de 
begroting 2001, en volgens de verschillende verdeelsleutels, respectievelijk voor de Gemeenschappen en 
de Gewesten zoals die uit deze bijzondere wet kunnen worden afgeleid, worden de voor de overdracht van 
de bevoegdheden inzake Ontwikkelingssamenwerking noodzakelijke financiële middelen overgeheveld. De 
in artikel 6ter van de bijzondere wet van augustus 1980 tot hervorming der instellingen, ingevoegd bij de 
bijzondere wet van 13 juli 2001, houdende overdracht van diverse bevoegdheden aan de Gewesten en de 
Gemeenschappen, bedoelde werkgroep bereidt deze overheveling voor".

Beide artikelen staan nog altijd in respectievelijk de bijzondere wet tot hervorming van de instellingen en in 
de bijzondere financieringswet. Tot op heden werd geen enkele uitvoering gegeven aan die aspecten van de 
vijfde staatshervorming. Het dossier is een beetje vergeten.

De Vlaamse administratie is het niet helemaal vergeten. Zij heeft in 2010 over allerhande onderwerpen 
fiches opgesteld. In de fiche van 30 augustus 2010 herhaalt zij het voorstel dat de afspraken van 2001 
inzake defederalisering van Ontwikkelingssamenwerking dienen te worden gehonoreerd. Vlaanderen heeft 
bovendien reeds, met het kaderdecreet inzake Ontwikkelingssamenwerking, op 22 juni 2007 en ook op 
decretaal beleidsmatig vlak alle voorbereidingen op een defederalisering van bevoegdheden en middelen 
gedaan.

Het standpunt van de Vlaamse regering in de Octopusnota destijds was ook zonneklaar: “De Vlaamse 
regering is van oordeel dat ook de eerder gemaakte afspraken moeten worden gehonoreerd. Wij blijven bij 
ons standpunt dat Ontwikkelingssamenwerking en de overeenstemmende middelen moeten worden 
overgedragen. Ontwikkelingssamenwerking heeft betrekking op domeinen die hoofdzakelijk bij 
Gemeenschappen en Gewesten berusten, de deelgebieden dienen in te staan voor de bepaling en de 
uitvoering van het beleid".

Mijnheer de eerste minister, de meerderheid heeft er zich in het regeerakkoord duidelijk toe verbonden 
uitvoering te geven aan de zesde staatshervorming. Zult u ook werk maken van aspecten uit voorgaande 
staatshervormingen die nog niet uitgevoerd zijn, zoals in concreto de overheveling van delen van 
Ontwikkelingssamenwerking en vooral de daarbij horende middelen, want dat is met de begrotingscontrole 
in het vooruitzicht ook geen evidente discussie?

Neemt u initiatief om die twee onderdelen ten uitvoer te brengen? Zo ja, wat mogen wij concreet verwachten 
en wat is de timing?

02.02 Eerste minister Charles Michel: Mevrouw Pas, wij hebben reeds zo veel werk.

De Lambermontakkoorden van 16 oktober 2003 en 20 januari 2001 voorzien in de overdracht van bepaalde 
bevoegdheden aan de Gemeenschappen en Gewesten. Zo werd de vijfde staatshervorming ingezet. De 
bevoegdheden overgedragen aan de Gewesten, zijn onder andere de gemeentewet en de provinciewet, de 
zeevisserij en de buitenlandse handel. Voorts werd de fiscale autonomie van de Gewesten aanzienlijk 
uitgebreid dankzij een herziening van de bijzondere financieringswet.

Het akkoord voorziet ook in de gedeeltelijke overdracht van de Ontwikkelingssamenwerking aan de 
Gemeenschappen en Gewesten vanaf 1 januari 2004, waarbij het andere gedeelte een federale 
bevoegdheid is gebleven, artikel 6ter van de bijzondere wet van 13 juli 2001.

Wegens relevantie en efficiëntie werd het deel van het akkoord over de overdracht van bevoegdheden en 
middelen inzake Ontwikkelingssamenwerking echter niet uitgevoerd zoals de bijzondere wet van 13 juli 2001 
het bepaalde. 

Ondertussen is de internationale omgeving waarin de Belgische Ontwikkelingssamenwerking plaatsvindt, 



grondig veranderd. Om die reden werd in de vorige legislatuur, na verschillende hoorzittingen in de 
commissies respectievelijk voor de Buitenlandse Zaken van de Kamer en voor de Buitenlandse 
Betrekkingen van de Senaat en op basis van het verslag “Evaluatie van de wet van 25 mei 1999 betreffende 
de Belgische internationale samenwerking” van 14 juli 2008, de wet van 25 mei 1999 betreffende de 
Belgische internationale samenwerking vervangen door de wet betreffende de Belgische 
Ontwikkelingssamenwerking van 19 maart 2013.

Het regeerakkoord voorziet niet in specifieke maatregelen daaromtrent, maar bevat wel een hoofdstuk over 
de Ontwikkelingssamenwerking. Dat hoofdstuk bepaalt de prioriteiten van de regering inzake 
Ontwikkelingssamenwerking. We ijveren ervoor ze uit te voeren.

Ik voeg hier nog aan toe dat een paar weken geleden het Overlegcomité de interministeriële commissie 
heeft opgericht. Ook in het interministeriële comité voor de Buitenlandse Zaken en voor de 
Ontwikkelingssamenwerking is er ruimte voor discussie en overleg met het oog op een coherent buitenlands 
beleid, inbegrepen het beleid inzake Ontwikkelingssamenwerking.

02.03 Barbara Pas (VB): Mijnheer de minister, ik dank u voor uw antwoord.

U verwijst onder andere naar de nieuwe wet op de Ontwikkelingssamenwerking. Daarin wordt verklaard dat 
de juridische basis voor de subsidiëring op federaal niveau blijft, in afwachting van de voltooiing van de 
overheveling van de usurperende bevoegdheden. Ik besef dat het een heel complex gegeven is en dat u 
daar nog heel veel werk mee heeft. Dat neemt niet weg dat Vlaanderen ondertussen nog altijd vragende 
partij is.

Ik weet niet of u met uw collega’s De Croo en De Crem al over de overheveling hebt gesproken, maar ik wil 
toch een motie van aanbeveling indienen om de regering ertoe aan te zetten werk te maken van de 
uitvoering van die artikelen. Ook al is er ondertussen een nieuwe staatshervorming gekomen, de artikelen 
voor de overheveling van die aspecten staan wel degelijk nog altijd in de wetgeving van vandaag. Die mag 
voor ons zeker worden uitgevoerd.

Moties
Motions

De voorzitter: Tot besluit van deze bespreking werden volgende moties ingediend.
En conclusion de cette discussion les motions suivantes ont été déposées.

Een motie van aanbeveling werd ingediend door mevrouw Barbara Pas en luidt als volgt:
“De Kamer,
gehoord de interpellatie van mevrouw Barbara Pas
en het antwoord van de eerste minister,
- gelet op artikel 6ter van de bijzondere wet van 8 augustus 1980 tot hervorming der instellingen;
- gelet op artikel 68quater van de bijzondere financieringswet;
- overwegende dat deze artikelen voorzien in de overheveling van onderdelen van de 
Ontwikkelingssamenwerking en de daarmee samenhangende middelen vanaf 1 januari 2004;
- overwegende dat deze bepalingen nog altijd geen uitvoering hebben gekregen,
vraagt de regering
onverwijld werk te maken van de uitvoering van deze artikelen."

Une motion de recommandation a été déposée par Mme Barbara Pas et est libellée comme suit:
“La Chambre,
ayant entendu l’interpellation de Mme Barbara Pas
et la réponse du premier ministre,
- vu l’article 6ter de la loi spéciale du 8 août 1980 de réformes institutionnelles;
- vu l’article 68quater de la loi spéciale de financement;
- considérant que ces articles prévoient le transfert de certaines parties de la Coopération au développement 
et des moyens y afférents à partir du 1er janvier 2004;
- considérant que ces dispositions n’ont toujours pas été mises en œuvre,
demande au gouvernement
de s’atteler sans délai à l’exécution de ces articles."



Een eenvoudige motie werd ingediend door de heer Philippe Pivin.
Une motion pure et simple a été déposée par M. Philippe Pivin.

Over de moties zal later worden gestemd. De bespreking is gesloten.
Le vote sur les motions aura lieu ultérieurement. La discussion est close.

Vraag nr. 2738 van mevrouw Jadin zal in de commissie voor de Financiën en de Begroting worden 
behandeld.

Aangezien de heer Gilkinet niet aanwezig is en geen omzetting of uitstel heeft gevraagd, wordt met 
toepassing van artikel 127, 10e lid, van het Reglement zijn vraag nr. 2789 als ingetrokken beschouwd.

03 Vraag van mevrouw Barbara Pas aan de eerste minister over "de verplichting voor de leden van de 
koninklijke familie om een lijst van mandaten, ambten en beroepen, alsmede een vermogensaangifte in 
te dienen" (nr. 2866)
03 Question de Mme Barbara Pas au premier ministre sur "l'obligation imposée aux membres de la 
famille royale de déposer une liste des mandats, fonctions et professions et une déclaration de 
patrimoine" (n° 2866)

03.01 Barbara Pas (VB): Mijnheer de voorzitter, mijnheer de eerste minister, voor de leden van het 
Parlement is dit geen nieuwe regeling. Op 1 januari 2005 traden een aantal wetten in werking betreffende de 
verplichting om een lijst van mandaten, ambten en beroepen, alsmede een vermogensaangifte in te dienen.

Sinds 1 januari 2005 werd aan tal van openbare mandatarissen, zoals leden van de Kamer, leden van het 
Parlement, hoge ambtenaren, leidinggevenden van ministeriële kabinetten enzovoort, de verplichting 
opgelegd om periodiek twee documenten in te dienen bij het Rekenhof, namelijk de mandatenlijst en de 
vermogensaangifte.

De mandatenlijst wordt, na controle door het Rekenhof, gepubliceerd in het Belgisch Staatsblad. De onder 
gesloten omslag ingediende vermogensaangifte wordt ongeopend bewaard in een daartoe speciaal 
beveiligde opslagruimte, maar dat is een ander verhaal.

De voorbije jaren is er met grote regelmatigheid commotie ontstaan over de eigengereide handelwijze van 
wijlen koningin Fabiola met betrekking tot de fiscale constructies inzake haar vermogen en over de capriolen 
van prins Laurent, die al vaker leidden tot discussies over de dotaties aan leden van de koninklijke familie.

Mijnheer de eerste minister, ik heb de volgende, logische vragen.

Is het niet wenselijk dat er ook transparantie wordt gecreëerd op het vlak van bijkomende mandaten, ambten 
en beroepen van leden van de koninklijk familie en de daartegenover staande mogelijke inkomsten?

Het is volgens mij duidelijk geworden dat de bevolking dankbaar zou zijn voor klaarheid in de inkomsten en 
het vermogen van de leden van de koninklijke familie. Ondanks de zaken die al ten goede zijn veranderd, 
heerst daarover nog altijd onduidelijkheid, mede gevoed door vaak al te vage mededelingen van het Paleis 
zelf.

Mijnheer de premier, deelt u mijn mening dat in deze context de leden van de koninklijke familie die een 
dotatie krijgen, zouden moeten worden verplicht een lijst van mandaten, ambten en beroepen, alsmede een 
vermogensaangifte in te dienen?

Een logische vervolgvraag is of u, indien u het met mij eens bent, daartoe een initiatief zult nemen?

03.02 Eerste minister Charles Michel: Mijnheer de voorzitter, mevrouw Pas, de wet van 27 november 2013 
die het systeem van de dotaties en de vergoedingen toegekend aan de leden van de koninklijke familie 
hervormt, heeft reeds gezorgd voor meer transparantie inzake de financiering van de koninklijke familie.

Ter herinnering, de grote lijnen van de hervorming bepalen het volgende.



Ten eerste, een vermindering van het aantal leden van de koninklijke familie die dotaties kunnen genieten.

Ten tweede, meer budgettaire transparantie aangaande de uitgaven die verband houden met de leden van 
de koninklijke familie, onder meer dankzij de splitsing van de dotatie in twee budgetten, zijnde de 
bezoldiging, die onderworpen is aan de inkomstenbelasting, enerzijds, en het budget toegekend voor de 
werkings- en personeelsuitgaven, anderzijds.

Ten derde, de controle door het Rekenhof van de wettigheid en de regelmatigheid van het gedeelte van de 
dotaties dat wordt besteed aan werking en personeel.

Ten vierde, de leden van de koninklijke familie die dotaties genieten, moeten aan het Rekenhof eveneens 
een jaarverslag bezorgen over hun activiteiten van algemeen belang, bijvoorbeeld een of meerdere 
onbezoldigde mandaten. Dat verslag wordt eveneens bezorgd aan de eerste minister, die het op zijn beurt 
bezorgt aan de Kamer.

Ten vijfde, er geldt een onverenigbaarheid van een dotatie met het ontvangen van een ander belastbaar 
inkomen uit een beroepswerkzaamheid, volgens artikel 6 van de wet van november 2013. Met andere 
woorden, de leden van de koninklijke familie die een dotatie genieten, mogen hun dotatie niet cumuleren met 
andere bronnen van inkomsten, die bijvoorbeeld afkomstig zouden zijn uit een bezoldigde functie of 
mandaat.

Die wetgeving is relatief nieuw, vermits ze op 1 januari 2014 in werking is getreden. Ze werd met een ruime 
meerderheid goedgekeurd in het Parlement. Wijzigingen in de vermogensaangifte zijn immers altijd het 
resultaat van een parlementair initiatief.

Op dit moment is de regering van mening dat die maatregelen hun doel bereiken, dat wil zeggen, dat zij voor 
meer transparantie zorgen inzake de financiering van de koninklijke familie.

03.03 Barbara Pas (VB): Mijnheer de eerste minister, ik dank u voor uw antwoord.

Ik ken alle maatregelen die u al hebt genomen. Ik heb er ook op gewezen dat er al stappen vooruit zijn 
gezet. In tegenstelling tot u ben ik niet van mening dat dit al voldoende is.

Ik meen dat er helemaal niets mis is met een publicatie in het Belgisch Staatsblad, zoals dit nu reeds met de 
mandatenlijst gebeurt. Voor alle leden van de koninklijke familie die een dotatie ontvangen en die niets te 
verbergen hebben, is dit een reden te meer om aan de bevolking te tonen dat zij niets te verbergen hebben 
in allerhande fiscale constructies.

Ik wacht de effecten van uw maatregelen af, maar ik ben ervan overtuigd dat er nog extra maatregelen nodig 
zullen zijn.

Het incident is gesloten.
L'incident est clos.

De voorzitter: Mevrouw Temmerman is niet aanwezig en heeft niet verwittigd, dus in toepassing van 
artikel 127, 10e lid, van het Reglement wordt haar vraag nr. 2953 ingetrokken. Idem voor vraag nr. 3091 van 
de heer Nollet en vraag nr. 3243 van de heer Van Hees.

Vraag nr. 2990 van de heer Friart wordt omgezet in een schriftelijke vraag, evenals vraag nr. 3137 van 
mevrouw Jadin.

Vraag nr. 3165 van mevrouw Poncelet wordt verwezen naar de commissie voor de Infrastructuur.

04 Question de M. Emir Kir au premier ministre sur "la rencontre des maires des capitales et grandes 
villes européennes pour la COP 21" (n° 3317)
04 Vraag van de heer Emir Kir aan de eerste minister over "de bijeenkomst van de burgemeesters van 
Europese hoofdsteden en grootsteden ter voorbereiding op de COP 21" (nr. 3317)

04.01 Emir Kir (PS): Monsieur le président, monsieur le premier ministre, aujourd'hui et demain se tient sur 
l'initiative de la Ville de Paris une très grande rencontre des maires de différentes capitales et villes 



européennes en vue de préparer la 21e Conférence des parties de la Convention-cadre des Nations unies 
sur les changements climatiques de 2015 - du 30 novembre au 11 décembre 2015.

En effet, ce sera l'une des plus grandes conférences internationales sur le climat jamais organisées. L'enjeu 
est majeur: contenir un dérèglement climatique qui menace nos sociétés et nos économies. La Conférence 
de Paris 2015 doit conduire à l'adoption d'un accord international qui posera le cadre d'une transition vers 
des sociétés et des économies résilientes et sobres en carbone.

À propos de cette réunion, Mme Hidalgo, la maire de la Ville de Paris déclarait: "Vingt-neuf villes ont d'ores 
et déjà répondu présentes et il leur sera proposé de prendre une initiative concrète en coordonnant des 
commandes publiques bas carbone, notamment dans le domaine des transports", mais aussi dans le 
bâtiment et les énergies. L'objectif est tout à fait clair: "faire levier pour inciter les industriels à développer 
des filières propres" par la commande publique.

À cette occasion, les villes appellent les États membres à transcrire, dans les meilleurs délais, la 
directive 2014/25/UE du Parlement européen et du Conseil du 26 février 2014 relative à la passation de 
marchés par des entités opérant dans les secteurs de l'eau, de l'énergie, des transports et des services 
postaux qui encourage la constitution de groupements de commandes publiques à géométrie variable entre 
municipalités européennes dans la perspective de développer des projets favorables à l'environnement.

Monsieur le premier ministre, sur la base de ces informations, pourriez-vous nous éclairer sur l'état des lieux 
et le timing des travaux quant à la transposition par la Belgique de cette directive?

04.02 Charles Michel, premier ministre: Monsieur le président, monsieur Kir, je vous remercie pour cette 
question.

Je vais être très précis dans ma réponse.

Nous avons effectivement établi un timing indicatif. Je commence par vous rappeler que les travaux au 
niveau de l'administration ont démarré au mois de juillet 2014 sur ce sujet. Le 1er août, l'administration a 
rédigé l'avant-projet de loi. Ensuite, un avis a été sollicité auprès des organes consultatifs fédéraux. Les 
accords ont été demandés au ministre du Budget et à l'Inspection des Finances. Nous avons reçu, le 
30 mars, les avis des organes consultatifs. Sur cette base, l'avant-projet de loi a été finalisé par 
l'administration et adressé à la cellule stratégique.

Notre démarche consiste à tenter d'approuver le projet en Conseil des ministres avant le 1er mai. Il nous 
reste donc encore six semaines pour entériner ce document. Par la suite, le Conseil d'État sera sollicité. 
Cela nécessite une période de trente jours.

Nous avons l'espoir, en fonction de l'avis du Conseil d'État et des remarques éventuelles qu'il nous 
adressera, de pouvoir déposer le texte au parlement avant le 21 juillet. C'est là, en tout cas, l'objectif de ma 
cellule stratégique.

04.03 Emir Kir (PS): Monsieur le premier ministre, je vous remercie pour votre réponse complète.

Vous dites avoir reçu le rapport le 30 mars… Vous vouliez sûrement dire que vous alliez le recevoir à cette 
date. Il n'y a pas de souci.

En tout cas, je constate qu'un calendrier précis des travaux a été établi. Si je comprends bien, vous 
souhaitez atterrir pour cet été.

Het incident is gesloten.
L'incident est clos.

De voorzitter: Mijnheer Van Hees, ik zal zeer tolerant zijn en u uw vraag nr. 3243 toch laten stellen, hoewel 
ik aanvankelijk had beslist de vraag als ingetrokken te beschouwen.

05 Question de M. Marco Van Hees au premier ministre sur "l'ampleur du contrôle budgétaire suite aux 
chiffres du comité de monitoring" (n° 3243)



05 Vraag van de heer Marco Van Hees aan de eerste minister over "de omvang van de 
begrotingscontrole ingevolge de cijfers van het monitoringcomité" (nr. 3243)

05.01 Marco Van Hees (PTB-GO!): Monsieur le président, monsieur le premier ministre, le comité de 
monitoring a livré ses chiffres. On sait que l'ajustement budgétaire sera important: 1,2 milliard, plus les 
éventuelles demandes des départements.

Par rapport à la piste de réduire encore les dépenses avancée par le MR, je ne peux que vous citer M. Eric 
Van Rompuy, qui n'est pas n'importe qui: président de la commission des Finances à la Chambre, membre 
de votre majorité. Selon lui, nous sommes déjà allés très loin dans les réductions de dépenses dans la 
sécurité sociale notamment. Les résultats sont là, le budget des allocations de chômage a diminué de 
500 millions. Demandez à la ministre de la Santé Mme Maggie De Block si elle peut encore faire des 
économies. Des mesures ont été prises pour contrer les coûts des prépensions, les allocations familiales. 
Voilà, impossible d'aller encore chercher de l'argent! C'est ce que dit M. Van Rompuy.

Au PTB, nous pensons qu'il ne faut pas lever de nouvelles taxes pour la population; je pense que vous ne le 
voulez pas non plus. Nous vous proposons une solution assez simple finalement: un impôt sur les grandes 
fortunes.

Je ne sais pas si vous allez reconnaître l'auteur de ma seconde citation: "Je n'ai aucune difficulté à dire que 
les personnes qui ont plus de moyens contribuent plus par l'impôt, mais pas par des mesures inefficaces qui 
n'ont d'autre intérêt que de se faire applaudir triomphalement dans une assemblée du PTB."

05.02 Charles Michel, premier ministre: Excellente déclaration.

05.03 Marco Van Hees (PTB-GO!): Excellente déclaration. Vous reconnaissez votre plume, monsieur le 
premier ministre. Simplement, c'est un peu facile de venir avec un argument technique pour évacuer cette 
question de l'impôt sur les grands patrimoines. Luc Coene, qui était jusqu'il y a peu gouverneur de la Banque 
nationale, dit que d'un point de vue technique, c'est parfaitement faisable. Qu'est-ce qui vous retient, 
monsieur le premier ministre? Allez-y, libérez-vous, taxez les grandes fortunes! Ne pensez-vous pas que 
c'est une bonne idée? 

05.04 Charles Michel, premier ministre: Monsieur le président, j'avais préparé une réponse, mais je ne sais 
pas si je vais la lire! 

Monsieur le député, je vous remercie pour votre passionnante question. Il est vrai que je rêve de me faire 
applaudir dans les assemblées générales du PTB, mais peut-être dans une autre vie! 

05.05 Marco Van Hees (PTB-GO!): Luc Coene pourrait s'y faire applaudir!

05.06 Charles Michel, premier ministre: Plus sérieusement, nous sommes confrontés à un ajustement 
budgétaire qui porte, selon le rapport du comité de monitoring, sur un montant de 1,2 milliard d'euros. Nous 
attendons dans les prochains jours un rapport complémentaire du Conseil supérieur des Finances.

Ensuite, très classiquement, nous avons entamé le travail technique avec les groupes d'experts pour 
analyser les dépenses et les recettes et voir de quelle manière nous pourrions conclure un accord 
budgétaire. Je n'ai pas l'intention de révéler ici et maintenant quelles sont les orientations. Des décisions 
seront prises en Conseil des ministres. Dans la foulée, nous serons disponibles pour venir expliquer nos 
décisions au Parlement. 

En tout cas, je confirme être convaincu que, pour apporter des solutions sur le terrain budgétaire, nous 
devons nous y atteler en conservant l'obsession de prendre des mesures aussi favorables que possible au 
développement de l'activité économique et à la création d'emplois. C'est la meilleure manière de financer 
dans la durée notre protection sociale.

Contrairement à vous, j'estime que, lorsqu'on veut s'acharner sur celles et ceux qui créent de la valeur et 
des emplois, on met en réalité à mal la solidarité et la protection sociale.

05.07 Marco Van Hees (PTB-GO!): Monsieur le premier ministre, je pense que vous vous trompez.



Tout d'abord, je vous signale qu'un sondage supplémentaire indique qu'une grande majorité de la population 
défend l'impôt sur la fortune par rapport à d'autres pistes, comme les réductions de dépenses ou 
l'augmentation de la TVA.

Vous évoquez le développement économique. Mais qu'est-ce qui l'empêche? Le déficit aujourd'hui le 
démontre bien: c'est votre politique d'austérité qui crée ce trou dans le budget! Forcément, la population n'a 
pas de quoi consommer, puisque vous restreignez ses revenus sans cesse. Si vous allez chercher dans 
cette mauvaise graisse que sont les fortunes accumulées, si vous allez chercher chez des gens qui 
n'investissent pas et qui thésaurisent cette fortune, vous pourrez avoir un développement économique bien 
plus efficace!

Het incident is gesloten.
L'incident est clos.

De voorzitter: Mijnheer de eerste minister, ik dank u voor uw aanwezigheid en de leden voor hun 
interessante inbreng.

De openbare commissievergadering wordt gesloten om 16.40 uur.
La réunion publique de commission est levée à 16.40 heures.
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